
La Picardie a très mal aux côtes et moi très mal au cœur ! 

Englouti et croulant ! Ce que le journaliste reprend de Victor Hugo, bien d’autres phrases de lui 
auraient pu être reprises, où il clame son émerveillement devant le paysage ouvert sous ses yeux 
admiratifs. 

Mais tout le monde n’a pas son regard, et si Ault semble hors saison, c’est bien ce qui nous a séduit 
ma femme et moi lorsque nous avons acheté notre appartement face mer au 11 rue Ernest Jamart. 

Il ne fut en aucun cas question de le jeter à la mer, le notaire nous faisant signer en 2010 un PPR 
datant de 2001 et nous informant qu’en l’absence de l’ouvrage de protection en place, nous serions 
tranquilles jusqu’en 2050 ! 

« Ici on passe et ne s’arrête plus » citation d’un vieil Aultois  dans votre journal, pourtant je connais 
quelques personnes qui n’ont pas hésité à venir s’y installer !  

D’ailleurs notre appartement est loué tous les week-ends de l’année et les semaines de Juillet /Août. 
Sûrement des touristes qui ne trouvent pas les villas de la belle époque à leur goût !  Vous pouvez 
d’ailleurs consulter notre site http://jeanluc.cathy.free.fr, vous y verrez les photos d’un appartement 
qui n’est pas insalubre. Et ce n’est pas celui de « bobos », ma femme est native de l’Aisne et moi de 
l’Oise. Cette qualification nous vient de qui ? De ceux qui ne voient en la différence que matière à 
mépris ? Si j’avais la peau colorée et les cheveux crépus quel qualificatif  utiliserait-on ?  

Alors ne doit-on pas aujourd’hui pointer du doigt ceux qui tiennent ces propos, ce sont peut-être les 
mêmes qui ont manqués à leur devoir d’élus en abandonnant le renforcement de la digue Aultoise, 
peut-être au profit de leur circonscription ? On voit très bien que depuis des décennies,  d’importants 
travaux d’aménagement et de sauvegarde ont été engagés sur Cayeux (encore 24 épis vont y 
pousser) et sur Mers…..  rien sur Ault ! Aujourd’hui ces mêmes personnes ont décidé d’un autre 
projet pour Ault ! Sans concertation, sans information, ils décident pour nous avec des arguments et 
nous jettent à la mer.  

Ils vont bien, ces mêmes politiques, m’accorder un pretium doloris lors de mon expropriation, pour 
préjudice moral, comme ils l’ont fait à Bernard Tapie!  

Ils ont oublié leur mission d’élus depuis qu’ils vivent en autarcie se couvrant mutuellement en se 
votant des lois qui les protègent, des amnisties pour leurs tricheries, des salaires cumulés, des 
retraites confortables, ils ont oubliés qu’ils étaient élus par et pour le peuple, je souhaite seulement 
qu’ils soient désavoués par leur population, de quelques partis qu’ils soient et pourtant j’ai des 
convictions, mais je n’hésiterai pas à faire tomber ces gens qui ne se sont gargarisés que de 
promesses et de mensonges. 

Alors qu’on arrête de nous dire que nous ne pouvons rien faire, les 200 villas englouties l’étaient au 
siècle dernier, mais nous sommes dans le troisième millénaire. Je reviens de chez nos voisins 
néerlandais, j’y ai vu des digues qui ne craignent pas la montée supposée du niveau de la mer. Il ne 
s’agit en rien de la sauvegarde de 700kms de côte des régions Haute et Basse Normandie et Picardie 
mais des 200m de digue Aultoise à faire !  

Aujourd’hui j’ai 44 ans de cotisation, j’ai toujours payé mes taxes et mes impôts et je comptais, pour 
ma retraite, passer quelques moments heureux avec enfants et petits enfants à Ault. Si je dois être 
taxé de « bobos », soit, alors je suis prêt à suivre les traces de Guillaume le Conquérant, parti de Ault 
pour coloniser les âmes égarées, et rendre à ce merveilleux village ses lettres de noblesse. Les Aultois 
ne sont peut-être pas si résignés que cela et ces coups bas sont sûrement déclencheurs d’un 
renouveau et de l’enfouissement des frustrations subies. 
                 Jean-Luc LEFEVRE Aultois de cœur 


